
Le vaste projet de recherche qui avait été entrepris
pour évaluer les valeurs des Canadiens et des
Canadiennes ainsi que leurs attentes à l’endroit de
la gestion à long terme du combustible nucléaire
irradié est maintenant terminé. Le dialogue national
avec la population a réuni des échantillons
représentatifs de citoyens au cours de séances d’une
journée pour leur permettre de se renseigner sur le
combustible nucléaire irradié et de discuter des
nombreux compromis difficiles dont il faut tenir
compte dans sa gestion à long terme. C’est la
première fois qu’une approche de ce genre est
appliquée à la discussion du combustible nucléaire
irradié au Canada.   

Le projet a été mené en collaboration avec les
Réseaux canadiens de recherche en politiques
publiques (RCRPP), un organisme de recherche en
politiques publiques indépendant et sans but lucratif
dont la mission est de créer des connaissances
et d’orienter le débat public sur des questions
économiques et sociales qui ont une importance
déterminante pour le bien-être des Canadiens et
des Canadiennes. 

De l’information factuelle de base a d’abord été
fournie à 500 participants réunis dans 12 collectivités

du pays. Ensuite, en petits groupes et dans le cadre
de séances élargies animées par des facilitateurs,
les participants ont discuté des conséquences de
différents choix et examiné les valeurs sur lesquelles
étaient fondées leurs opinions.  

Plusieurs thèmes et critères communs sont ressortis
quant à l’approche qu’il serait souhaitable d’adopter
au Canada pour la gestion à long terme des déchets
nucléaires, notamment ce qui suit :

• Sûreté. Il s’agit clairement d’une exigence
primordiale. Elle ne provient pas de la crainte
d’une catastrophe, mais plutôt d’un sentiment de
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CONCLUSIONS DES RCRPP
LES VALEURS CANADIENNES

ÉVALUATION PRÉLIMINAIRE
LA COMPARAISON DES MÉTHODES

L’équipe d’évaluation de la SGDN a été mise sur pied
au début de 2004 pour évaluer les méthodes de gestion
à long terme du combustible nucléaire irradié. Elle
doit notamment décrire les solutions de rechange,
élaborer une méthode d’évaluation et mettre celle-ci
en application pour comparer les différentes solutions.
L’équipe effectue son analyse préliminaire en même
temps que se déroulent les activités de mobilisation
et intègre ainsi continuellement dans son travail les

conclusions issues des consultations menées de façon
continue auprès du public.  

Le choix d’une méthode d’évaluation était une tâche
à la fois difficile et importante. Consciente que le
fait de mettre l’accent uniquement sur les méthodes
techniques ne résoudrait pas le problème, l’équipe
s’est attachée à incorporer les considérations d’ordre
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responsabilité envers la génération
actuelle et les générations futures.   

• Nous devons faire face aux problèmes que
nous avons créés. Les gens accordent une
grande valeur au fait d’assumer ses responsabilités.
Ils ne veulent pas transmettre leurs problèmes à
leurs enfants et à leurs petits-enfants.     

• Adaptabilité. Les citoyens ne prétendent pas que
les solutions d’aujourd’hui sont les meilleures.
Ils tiennent à garder l’esprit ouvert pour
accueillir les nouvelles connaissances et
s’adapter en conséquence. 

• Gérance responsable. Les gens estiment que
faire une utilisation judicieuse de toutes les
ressources est un devoir afin de léguer un
patrimoine de qualité aux générations futures.
Ils veulent connaître les incidences à long
terme des décisions. 

• Transparence et reddition de comptes. Les
citoyens veulent être certains que ceux qui ont 

la responsabilité de protéger le public s’acquittent
correctement de cette responsabilité. 

• Connaissances. Les gens veulent que des
fonds soient investis pour créer de nouvelles
connaissances et accroître la sensibilisation afin
de faire de meilleurs choix.   

• Inclusion. Les meilleures décisions sont fondées
sur un large éventail de perspectives. Les gens
ne se prennent pas pour des spécialistes, mais ils
veulent avoir voix au chapitre, surtout dans le cas
des décisions qui ont des répercussions sur la
santé et sur l’environnement.   

Les RCRPP remettront leur rapport final sur le
dialogue national avec la population en juillet 2004.
Les conclusions issues de cet exercice sont un
apport important au cadre éthique et social appliqué
à l’évaluation des méthodes de gestion. 
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CONCLUSIONS DES RCRPP : LES VALEURS CANADIENNES

SÉANCE D’INFORMATION À TIMMINS
LA DESCRIPTION DES SOLUTIONS

La SGDN se met à la disposition des collectivités
pour les renseigner sur les progrès de son étude.
Une séance d’information tenue à Timmins à la
suite d’une invitation d’un groupe de citoyens
intéressés a donné lieu à une discussion approfondie
et à l’expression de points de vue très diversifiés.   

« Certains d’entre nous veulent examiner si la
gestion des déchets nucléaires comporte des
débouchés pour notre région et désirent en savoir
davantage sur les risques qui y sont associés, de
dire le porte-parole du groupe, M. Antoine Garwah.
Les autres sont des citoyens intéressés qui veulent
comprendre les enjeux et participer possiblement
à l’étude », ajoute-t-il.  

« Il nous faut obtenir le plus de renseignements
possible pour savoir ce qu’il en est et ce qui peut
être fait, indique un expert-conseil local, M. Marz
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Kord. Il y a d’énormes possibilités pour Timmins;
il s’agit de garder l’esprit ouvert », dit-il.  

M. Larry Levesque, un résident de Timmins, n’est
pas d’accord. « D’abord et avant tout, il faut cesser
de produire les déchets, déclare-t-il. Si on rend
les déchets invisibles en les enfouissant dans le
sol, les producteurs croiront que ceci les autorise
à en produire davantage », déplore-t-il. La
représentante de la SGDN, Mme Donna
Pawlowski, a expliqué au groupe que la SGDN
n’avait pas pour mission de choisir un
emplacement. « L’organisme travaille en
collaboration avec les Canadiens et les
Canadiennes à l’élaboration d’une recommandation
qui soit socialement acceptable, écologiquement
responsable, techniquement sûre et économiquement
viable », a-t-elle dit.

MÉTHODES ET FONDS
ÉTUDES CONCEPTUELLES

Quelle méthode technique le Canada choisi-

ra-t-il? Et combien coûtera ce choix? Voilà des

questions qui ressortent habituellement au

cours des discussions sur la gestion future du

combustible nucléaire irradié.   

Prévoyant qu’il leur faudrait fournir des réponses,

les propriétaires de déchets nucléaires, c’est-à-dire

Ontario Power Generation, Hydro-Québec, la

Société d’énergie du Nouveau-Brunswick et

EACL, ont demandé à des experts d’élaborer

des études techniques conceptuelles et des

estimations de coûts pour les trois méthodes

qui doivent faire l’objet d’une étude en vertu de

la Loi sur les déchets de combustible nucléaire.

Ces travaux visent à fournir des renseignements

techniques pour appuyer l’étude menée par la

SGDN et la recommandation d’une méthode de

gestion du combustible nucléaire irradié.    

Avant d’accepter ces études, la SGDN les

a soumises à ADH Technologies aux fins

d’examen. Les experts-conseils indépendants

ont établi que les études étaient fiables et

qu’elles avaient été réalisées conformément aux

normes établies. La SGDN utilisera les études

conceptuelles et les estimations de coûts dans

son évaluation comparative des solutions de

gestion. Les rapports peuvent être consultés sur

le site Web de la SGDN. ■

Entreposage sur le site du réacteur:
châteaux à la centrale Pickering

                                  



Le Canada a été mis en vedette lorsque les dirigeants
d’organismes internationaux de gestion des déchets
nucléaires ont tenu leur réunion de 2004 à Niagara-
on-the-Lake, en Ontario. L’événement EDRAM
a attiré des représentants du monde entier dont
l’Allemagne, la France, la Belgique, la Suède, le
Japon et le Royaume-Uni.  

En plus de faire le point sur les programmes
de gestion des déchets nucléaires dans leur pays
respectif, les délégués ont examiné de près le
programme de l’étude de la SGDN. La présidente
de la SGDN, Mme Elizabeth Dowdeswell, a dirigé
un atelier de trois heures à leur intention sur les
enjeux d’ordre social et éthique. 

Les dirigeants ont été invités à se pencher sur
« l’équité », l’un des huit objectifs examinés
par l’équipe d’évaluation pluridisciplinaire de la
SGDN. Ils ont employé la même méthode que

l’équipe, soit l’analyse multicritères. « Cet exercice
les a obligés à examiner des questions qui ne
retiendraient pas nécessairement leur attention
normalement, de dire Mme Dowdeswell. Ils ont
trouvé cela difficile », ajoute-t-elle.

Facile ou non, l’exercice a été bien accueilli. Tous
les délégués se sont donnés à fond. ■

Plus de 1 800 leaders du secteur du commerce
en environnement ont fait connaissance avec la
SGDN à la conférence Globe 2004 à Vancouver.
Cet événement international qui a lieu aux deux
ans est considéré comme l’une des plus importantes
contributions du Canada à l’émergence d’une
nouvelle éthique dans la politique environnementale
des entreprises.  

La conférence offre une plate-forme aux décideurs,
aux chefs d’entreprise, aux spécialistes de la

technologie et aux innovateurs du domaine
environnemental pour discuter des préoccupations
d’ordre environnemental et faire connaître leurs
compétences dans les domaines de la gestion et
des technologies de l’environnement.   

Une discussion ayant pour thème la « sophistication
des relations avec les intervenants » a été un
fait saillant de l’événement de cette année. En
compagnie de deux autres leaders, la présidente
de la SGDN, Mme Elizabeth Dowdeswell, a parlé
de l’importance de dialoguer avec les intervenants
et les citoyens avant de prendre une décision.
« Les gens qui sont touchés par les politiques
apportent une perspective et une expertise spéciales
à la discussion, de dire Mme Dowdeswell. Les
personnes qui participent au processus seront plus
enclines à en soutenir les résultats », ajoute-t-elle.

Un grand nombre de visiteurs et de participants se
sont arrêtés devant le kiosque de la SGDN installé
sur l’immense plancher de la foire commerciale.
Pour certains, ce fut une introduction au dialogue
sur la gestion à long terme des déchets nucléaires,
tandis que pour d’autres, ce fut l’occasion de
reprendre une discussion qui leur était familière. ■
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EDRAM
UNE ATTENTION INTERNATIONALE

GLOBE 2004
LE COMMERCE EN ENVIRONNEMENT

Globe 2004: l’environnement

Les dirigeants internationaux examinent l’équité

RAPPORT ANNUEL 2003:
LE DIALOGUE EST BEL ET BIEN

ENCLENCHÉ

Le ministre des Ressources naturelles du Canada,

M. John Efford, invite les Canadiens à participer

au processus décisionnel et à exprimer leurs

points de vue à la SGDN. Le ministre a lancé

cette invitation dans le cadre de sa réponse au

Rapport annuel 2003 que lui a soumis la SGDN

en mars 2004.

Dans sa déclaration écrite, le ministre Efford

indique que le Rapport annuel montre que le

dialogue est bel et bien enclenché avec les

Canadiens et les Canadiennes sur les prochaines

étapes de la gestion à long terme des déchets

de combustible nucléaire. Le ministre attire

l’attention sur les progrès réalisés dans certains

domaines, notamment :  

• la mise en œuvre de méthodes novatrices pour

consulter le grand public,

• le développement d’un bulletin et d’un site

interactif,

• la rédaction de documents de référence par

des spécialistes,

• le début des consultations auprès des

collectivités autochtones et nucléaires,

• les communications avec les organismes

nucléaires internationaux.

Le ministre remarque que la présidente de la

SGDN, Mme Elizabeth Dowdeswell, a accordé

une grande priorité à la participation du public

aux discussions. Il souligne que la SGDN

a offert aux Canadiens et aux Canadiennes de

nombreuses occasions et de nombreux moyens

de s’exprimer. ■

L’honorable John Efford: une invitation à
participer
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ÉVALUATION PRÉLIMINAIRE: LA COMPARAISON DES MÉTHODES

social et éthique. Il fallait que la méthode choisie lui
permette de surmonter la complexité de la question,
la diversité des valeurs et des préférences, les horizons
de temps infiniment longs, les risques possibles pour
la santé et l’environnement ainsi que les objections
et les incertitudes du public. 

En se fondant sur les dix questions posées dans le
premier document de discussion de la SGDN, Posons-
nous les bonnes questions?, l’équipe a défini une
série d’objectifs pour une méthode de gestion
acceptable. Elle a déterminé que l’équité, la santé
et la sécurité du public, la santé et la sécurité des
travailleurs, le bien-être des collectivités, la sûreté,
l’intégrité de l’environnement, la viabilité économique
et l’adaptabilité était tous des éléments qu’il fallait
prendre en compte.   

Après avoir examiné d’autres outils, l’équipe a opté
pour une « analyse multicritères », car elle est
arrivée à la conclusion que cette analyse apporterait
discipline et rigueur aux jugements émis, en l’absence
bien souvent de données quantitatives. La méthode
multicritères évalue individuellement et place sur
des diagrammes d’influence tous les facteurs qui
exercent une influence sur les objectifs. Ainsi, il
est possible de discerner les hypothèses subjectives
et de les explorer après coup pour déterminer
si des hypothèses différentes donneraient des
résultats différents.   

« Nous sommes conscients depuis au moins une
décennie de la nécessité d’intégrer les considérations
d’ordre social et éthique dans les décisions clés en
matière de politique publique, mais nous ignorons
encore la meilleure façon de le faire, déclare la
présidente de la SGDN, Mme Elizabeth Dowdeswell.
Ce que nous espérons, c’est que le travail de l’équipe
permettra aux Canadiens et aux Canadiennes
d’examiner soigneusement tous les enjeux en faisant
des choix », ajoute-t-elle. 

Se fondant sur son approche holistique, l’équipe
a retenu un système de gestion par étapes souple et
comportant des points de décision réguliers pour
profiter des nouvelles connaissances ou de l’évolution
des conditions. Elle a en outre attiré l’attention sur
la nécessité d’assurer la participation des citoyens
aux points de décision clés sans égard à la méthode
de gestion adoptée.

Une fois terminée, l’évaluation préliminaire intégrale
sera publiée sur le site Web de la SGDN. Elle fera
l’objet d’une discussion dans le second document
de discussion de la SGDN, Les options et leurs
implications, qui doit être publié vers la fin de
l’été 2004.
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L’ÉQUIPE D’ÉVALUATION

UNE ÉQUIPE PLURIDISCIPLINAIRE

L’équipe d’évaluation a été mise sur pied

pour aider la SGDN à mener une évaluation

comparative préliminaire des méthodes de

gestion du combustible nucléaire irradié. « Nous

savions qu’il nous fallait incorporer une perspective

holistique, donc nous avons mis sur pied une

équipe pluridisciplinaire », de dire la présidente

de la SGDN, Mme Elizabeth Dowdeswell.  

En plus de compter plusieurs membres du

personnel de la SGDN, l’équipe largement

diversifiée comprend :  

Michael Ben-Eli (président), pionnier de

renommée internationale de la pensée

systémique et de la cybernétique,

Thomas Isaacs, cadre supérieur et conseiller

ayant une expérience de niveau international

des programmes de gestion des déchets

radioactifs,

William Leiss, Officier de l’Ordre du Canada 

qui est également Membre et ancien président

de la Société royale du Canada,

Michael Margolick, associé principal de

Global Change Strategies International ayant

une expertise dans divers domaines dont la

politique énergétique et la réglementation de

l’énergie ainsi que la tenue de consultations

auprès du public et des intervenants,

Katherine Moshonas Cole , ingénieure

professionnelle ayant de l’expérience dans

l’industrie nucléaire,

Fred Roots, Officier de l’Ordre du Canada

et conseiller scientifique émérite auprès

d’Environnement Canada.

L’équipe s’est réunie régulièrement pendant une

semaine tous les mois depuis janvier. Son rapport

sera affiché sur le site Web de la SGDN vers la

fin de l’été 2004. ■

Des réunions d’une semaine pour l’équipe
d’évaluation

SOUS LE GRAND CHAPITEAU

L’événement portes ouvertes Sous le grand
chapiteau, commandité par Hydro-Québec,

a accueilli plus de 500 personnes à la centrale
nucléaire de Gentilly-2 à Bécancour, au Québec.
Le kiosque de la SGDN a attiré beaucoup
de visiteurs au cours de cet événement familial.
Les gens ont participé avec enthousiasme
au jeu-questionnaire de la SGDN qui portait
sur l’énergie, la science, le climat et
l’environnement. Le sac de la SGDN a remporté
beaucoup de succès auprès des visiteurs qui
recueillaient la documentation remise par
celle-ci et par les autres exposants. ■

L’équipe de la SGDN « Sous le grand chapiteau »

                                              


